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5 ans ensemble
Bilan de mandat 2020-2025

Première sortie à la Comédie-Française 
pour les Trappistes avec  

la représentation de L’Avare. 
Juin 2023
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édito
Il y a cinq ans, vous m’avez confié, avec mon 
équipe, la responsabilité de conduire un projet de 
transformation pour notre ville.

Cette responsabilité, je l’ai toujours portée avec 
gravité. Car à Trappes, on ne peut pas se contenter 
de gérer les affaires courantes comme on le ferait 
dans d’autres villes plus anonymes.

Je l’ai également exercée en combattant les 
approches clientélistes ou démagogiques.
Ma fonction de maire, je l’exerce avec rigueur : poser 
un cadre d’action clair, agir pour l’intérêt général, et 
refuser les passe-droits.

Quand une demande est juste, elle est entendue. 
Mais quand elle n’est pas conforme à l’intérêt 
collectif, il faut savoir dire non, et l’expliquer.

Ici, les urgences sociales, les fractures territoriales, 
les injustices accumulées exigent de nous bien 
plus que de l’administration : elles appellent à une 
volonté, à un engagement, à une vision.

J’ai eu dès le premier jour la conviction qu’aucune 
transformation durable ne pouvait se faire sans les 
associations, les syndicats, les collectifs citoyens, 
les enseignants, les agents publics, les parents 
d’élèves, les habitants engagés… Bref, sans les 
forces sociales qui font vivre cette ville au quotidien.

Transformer, 
c’est faire 
avec
vous

Cela supposait d’abord d’être disponible. C’est 
pourquoi mes élus et moi-même avons fait le choix 
d’être présents, accessibles, à vos côtés, partout 
dans la ville, habitant parmi les habitants : lors 
des événements que nous organisons, dans les 
réunions publiques, les temps de dialogue, les 
fêtes de quartier, les rencontres spontanées.

Chaque échange a nourri notre action. Chaque 
alerte, chaque idée, chaque remontée d’attente 
nous a permis d’ajuster, de corriger, de renforcer.

Mais il fallait aller plus loin.

Il fallait structurer la participation. C’est le sens des 
Assemblées Citoyennes, du budget participatif, des 
concertations organisées pour chaque grand projet : 
vous impliquer, non pas à la marge, mais au cœur 
des décisions qui nous concernent tous.

Ma plus grande fierté, c’est d’exercer cette fonction 
avec probité. Avec le souci constant de l’équité, de 
la justice et du respect des règles. Parce que c’est 
aussi cela, faire République.

Aujourd’hui, l’heure n’est pas encore au bilan final.
Mais il est temps de faire un point d’étape. De 
mesurer le chemin parcouru, les travaux colossaux 
engagés, les politiques mises en œuvre dans tous 
les domaines. C’est l’objet de ce magazine.

Et parce que cette transformation s’est faite avec 
vous, nous avons choisi de vous donner la parole.
Vous, les actrices et les acteurs du changement.
Vous, les premiers concernés.
Vous, qui rendez possible ce que beaucoup 
croyaient irréalisable.
Merci pour votre confiance. Et surtout, restons 
engagés pour bâtir l’avenir de la ville de Trappes. 
Naturellement ensemble !
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Les chiffres ne 
racontent pas à eux seuls                     

les histoires humaines,     
les engagements

quotidiens, les progrès 
parfois silencieux. 

Mais ils disent l’essentiel : 
une volonté politique 

constante de faire plus 
et mieux, pour tous. 

Derrière chaque chiffre,
 il y a une action menée, 

un service amélioré, 
une famille soutenue, 

un enfant accompagné. 
Ce sont autant de 

repères qui traduisent 
les efforts déployés au 

service des Trappistes.

en chiffres

Trappes     
5 ans 
       plus tard



soit plus de 100 000  
repas en 5 ans. 

SCOLAIRE ET ACTIVITÉS DE L’ENFANT

6 cours d’écoles 
rénovées dans le cadre 
du programme Oasis

3 millions
de repas servis 
dans les cantines 
scolaires

Cantine 
des tarifs  
en baisse 

allant de
 0,11 € 

 le repas à 
4,42 € 

maximum4 300
enfants
accueillis chaque année dans les 
crèches, écoles et centres de loisirs

38 caméras 
de vidéoprotection

50 en 2026
déployées en 2025

 mises en fourrière
de véhicules gênants  

ou abandonnés en 2025

9 500 € 
d’amendes 

contre les 
dépôts sauvages 
depuis avril 2025

LA MAIRIE À VOTRE SERVICE

5000 foyers 
bénéficiaires de la  
baisse 
d’impôt communal

3 semaines 
seulement

pour obtenir une 
pièce d’identité

Temps 
d’attente 
en Mairie 

divisé 
par 2

75 000 
consultations 
médicales 
assurées par le centre 
municipal de santé 

92 
bénéficiaires
de la livraison de 
repas à domicile

1 navette 
solidaire 
pour accompagner 
les plus de 60 ans 

faire leurs courses

TRANQUILLITÉ PUBLIQUE 
ET CADRE DE VIE

CULTURE ET ÉVÉNEMENTIEL

80 
enfants

                 pratiquant un
instrument dans le cadre  
de l’orchestre à l’école

+ de 100 
événements
Ciné plein air, 
Trappes Plage, 

Féeries, forum des asso…
organisés chaque année

100 
jeunes

engagés comme
ambassadeurs culturelsJACS

JEUNESSE 

1 000 
jeunes/an

partis en séjour ou en voyage 1 250 
jeunes

mis à l’honneur 
lors des Soirées de 

la Réussite115 
bourses
à vocation professionnelle 

attribuées
l’aide aux devoirs 
pour toutes les familles

1€
par an

150 enfants

SOLIDARITÉ ET 
ACCOMPAGNEMENT 

DES SENIORS

pour concilier scolarité et 
pratique artistique

en classe à horaires aménagés
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Remise

Remise

Remise

Parce qu’une ville déploie son action avec l’argent des contribuables locaux, chaque euro dépensé doit être 
utile, justifié, orienté vers le service public et les besoins de la population.

Des choix politiques clairs
 Optimiser chaque projet pour mobiliser le maximum d’aides publiques.
 Refuser de privatiser ce que nous savons mieux faire en interne.
 Investir pour réduire les inégalités d’accès aux services publics, améliorer le quotidien et préparer l’avenir.

Cette politique repose sur une stratégie d’utilité publique. Et c’est ce qui nous permet aujourd’hui de faire avancer 
Trappes, sans renoncer à nos ambitions et sans dépenser de façon inconsidérée.

Tout ce qui peut être fait  
en interne… l’est !
Nous avons internalisé des 
compétences pour gagner en 
efficacité et réduire la facture. 

Cette politique ne porte pas seulement 
sur les prestations, elle concerne aussi 
les équipements. 

Achat plutôt que location : 
Notre patinoire, achetée en 
2022, est déjà rentabilisée.

Nos véhicules et 
notre parc informatique,
réparés plutôt que remplacés.

100 % de nos projets  
sont subventionnés !
Nous ne lançons aucun investissement sans avoir sécurisé les aides 
départementales, régionales ou nationales disponibles.

-60 % 
grâce aux subventions 
pour la réhabilitation du 
groupe scolaire Flaubert

-70 % 
grâce aux subventions 
pour les deux futures 

crèches

Fauchage des 
espaces verts  
par nos agents

25 000 € 
d’économies/an

Réparation des 
véhicules par  

nos mécaniciens

45 000 € 
d’économies/an

Installation des 
décorations  

de Noël par la Ville 

65 000 € 
d’économies/an

Nettoyage de 
la voirie par 
nos îlotiers

100 000 € 
d’économies/an

-75 % 
grâce aux subventions 
pour la rénovation du 

cinéma Omar Sy -  
Grenier à Sel

Réseau de chaleur, coopérative solaire, cours oasis… 
Tous nos grands projets bénéficient de financements publics.

Investir au bon moment,  
pour transformer durablement la ville

Nous avons fait le choix d’engager des 
investissements de long terme.

Pourquoi maintenant ?
Parce que les conditions étaient réunies pour 
agir : des taux d’emprunts historiquement 
bas, et des programmes nationaux de soutien 
comme celui de la rénovation urbaine qui 
touchaient à leur fin.

Nous avons su prendre le train 
au bon moment !

Cette stratégie va permettre à Trappes de rattraper un retard historique 
sur certains équipements, de reconfigurer durablement ses quartiers, 
et de préparer la ville pour les 50 prochaines années.
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démocratie
place

a trouvélocaleCréer les conditions d’un dialogue réel entre la 
municipalité et les habitants, c’était l’un de nos 
engagements forts. Depuis 2022, les Assemblées 
Citoyennes sont devenues le cœur battant de 
cette démocratie de proximité.
Elles sont aujourd’hui présentes dans chaque 
quartier de la ville.

Leur mission : faire remonter les besoins, nourrir 
la réflexion municipale, porter des projets, et 
surtout donner aux Trappistes un espace pour 
agir collectivement sur leur cadre de vie.

La

Chaque assemblée est ouverte à toutes et tous et fonctionne en lien direct avec les élus de quartier. 
En deux ans, elles ont prouvé leur utilité : soutien aux fêtes de quartier, aménagements d’espaces 
publics, projets environnementaux, démarches solidaires…

Bien sûr il reste du chemin à parcourir pour améliorer ces instances de participation toujours 
perfectibles, mais la dynamique est là !

sa

« L’aménagement de la place Halloche, seul espace 
vert du quartier, était l’un des objectifs de l’Assemblée 
Citoyenne. Aujourd’hui, c’est un lieu vivant, que nous 
essayons d’animer régulièrement. On a recréé une 
dynamique de quartier, ensemble. »

Habitant de la Boissière
Bertrand 

MESURE

« C’est une vraie opportunité pour nous de nous investir 
dans la vie de notre quartier. Ensemble, nous faisons 
émerger des idées et portons des projets auprès de la 
Mairie, qui se montre à l’écoute. Nous espérons que ce 
dispositif va durer dans le temps. »

Habitante du Centre Ville

Nassima 
BELLAHCENE

Habitante du Village

« Dès la création de l’Assemblée Citoyenne, on a voulu 
organiser une fête de quartier. Ce fut un vrai moment de 
partage. Aujourd’hui, ces Assemblées sont devenues des 
lieux de dialogue et de lien. On se sent utiles, impliqués  
et écoutés. »

Min
XU
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À Trappes, nous sommes convaincus 
qu’un projet n’a de sens que s’il est 
construit avec celles et ceux qui le vivent. 
Cela ne veut pas dire que l’on part à 
chaque fois d’une feuille blanche : la 
Ville fixe un cap, pose un cadre sans 
démagogie. 
Mais à l’intérieur, il y a toute la place 
pour que les citoyens s’en mêlent.

Parce que les premiers concernés sont 
les usagers

Parce qu’ils savent, mieux que quiconque, 
ce qui manque, ce qui coince, ce qui 
peut changer.

Et surtout parce qu’ils portent une 
expertise précieuse - l’expertise du 
terrain, celle du vécu.

Disons-le simplement : nous accordons 
autant de valeur à l’avis des habitants 
qui vivront les projets, qu’à la vision des 
cabinets d’experts qui les imaginent.

Qui mieux que les enseignants pour 
guider la Mairie dans ses projets de 
rénovation d’écoles ? 

Qui mieux que les habitants pour 
proposer des thèmes et œuvres dans 
le cadre de la programmation culturelle 
de la Ville ? 

Qui mieux qu’une famille pour redessiner 
avec les services de la commune une 
aire de jeux ?

C’est pour cela qu’à Trappes, la 
concertation est une méthode, sur les 
petits comme sur les grands projets.

Du réaménagement d’une place à 
celui du centre-ville, en passant par les 
budgets participatifs ou les Assemblées 
Citoyennes, notre politique s’écrit par 
les Trappistes, pour les Trappistes.

politique
La commune, c’est l’échelon de proximité. C’est à ce niveau que les 
décisions ont le plus d’impact sur notre vie quotidienne et c’est aussi 
là qu’elles doivent être les plus partagées.

la

partterraindu
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BUDGET PARTICIPATIF

Pour sa 1re édition, le budget
participatif de Trappes a mobilisé près 
de 1 000 habitants et recueilli plus de 
100 propositions.  
À la clé : 18 projets retenus, axés sur 
l’écologie et le lien social, qui seront 
réalisés d’ici l’été 2026. Grâce à une 
enveloppe de 330 000 €, les Trappistes 
transforment directement leur ville.

CULTURE 
PARTICIPATIVE

Cinéma en plein air, 
choix des spectacles, œuvres 
diffusées à La Merise ou au 
Grenier à Sel : les habitants 
participent à construire
la programmation culturelle.

LES ENFANTS 
AUSSI CONSULTÉS

Pour le choix des jeux d’eau  
du complexe Jacques  
Monquaut, les enfants ont 
eux aussi leur mot à dire.  
La concertation commence  
dès le plus jeune âge.
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MICHEL LEFÈVRE 
RETRAITÉ, TRAPPISTE DEPUIS 10 ANS 

C’était la première fois qu’un budget participatif  
était lancé à Trappes.Je ne savais pas trop à quoi

 m’attendre, je ne savais pas comment cela fonctionnait … 
Ayant toute confiance en M. Rabeh, je me suis quand 

même lancé. J’ai eu raison, mon projet 
de caniparc pour nos chiens a été adopté par 

les habitants, et va bientôt voir le jour à l’Aérostat. 
Ce processus m’a vraiment surpris : ici, la participa-
tion citoyenne est réelle, et elle permet à chacun de 

contribuer concrètement à l’avenir de la ville.

Projet emblématique du budget 
participatif, le caniparc ouvrira  
à la fin de l’été à l’Aérostat. Il permettra aux propriétaires de 
chiens de promener leurs animaux en toute sécurité.   
Les Assemblées Citoyennes et la Ville de Trappes proposent 
aussi des formations canines gratuites par un éducateur  
professionnel.

BudgetBudgetparticipatifparticipatif

« Le budget participatif... j’ai été  
agréablement surpris de voir que  
mon projet de caniparc était adopté »

Le complexe sportif Jacques 
Monquaut, dont les aménagements ont 

été pensés avec les habitants 
au cours d’une consultation publique 
en 2022. Les enfants ont également 

participé au choix des jeux.

« Quand j’entre dans une réunion de concertation,  
je dis souvent aux habitants : "Merci de vous mêler  

de vos affaires !" Car chaque décision que nous 
prenons concerne tous les Trappistes »

Le mot  d’Ali Rabeh



À TRAPPES,
LA POLITIQUE PART  
DU TERRAIN
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MARIA SERRAO NUNES  
RETRAITÉE,  

TRAPPISTE DEPUIS 40 ANS

 « La Mairie nous a écoutés  
et associés à la rénovation 
du cimetière »

Après le décès de mon mari, j’ai voulu m’impliquer pour 
 le devenir du cimetière qui se dégradait à vue d’œil. 
J’ai participé aux réunions et j’ai apprécié l’écoute  

de l’adjoint au maire qui a mis en œuvre toutes nos 
demandes et même au-delà : rehaussement  
du terrain, rénovation de la croix, installation  

d’une boîte à lettres pour recueillir nos remarques… 
Tout est propre, fleuri, paisible. On s’y sent respecté. Même 

au cimetière Parc Jean Macé, j’ai vu de vraies améliorations. 
Quand je viens ici, je me sens en paix. 

AMINETA DIAWARA & RIAZ ABDUL
RÉSIDENTS DU QUARTIER SAND-PERGAUD-VERLAINE, 
TRAPPISTES DEPUIS 30 ANS.

     « Avec le soutien de la Ville 
on a pu métamorphoser Pergaud ! »

Le manque d’animation dans le quartier ainsi que le 
vieillissement des infrastructures nous ont conduits

à créer l’association OPEN Trap. La Ville nous 
a tout de suite tendu la main. On a organisé  
ensemble des concertations et chacun a pu  
s’exprimer : jeunes, parents, habitants. 
Résultat ? Notre quartier est transformé.
On se retrouve autour du city stade, du terrain  
de pétanque, du barbecue ou de l’aire de jeux.  
C’est devenu un vrai lieu de vie, de rencontres  
et de fierté partagée.

10

Une borne numérique a été installée au cimetière du Parc. Elle 
permet à chacun de rechercher facilement une tombe, de la localiser 
sur un plan et de connaître le chemin le plus court pour s’y rendre.

1,4 million d’euros ont été investis par la Ville
 pour refaire l’esplanade après les travaux de
 réhabilitation des 129 logements de la résidence
 du square Pergaud réalisés par le bailleur 
                  social I3F.

Le nouveau Le nouveau 
square Pergaud square Pergaud 

Une borne au Une borne au 
cimetière du Parccimetière du Parc

« J’ai tenu à impliquer tous les publics, y compris les jeunes  
et les enfants dans ce projet. Dans une ville familiale comme la nôtre, 

tous les espaces publics doivent être pensés à hauteur d’enfants »

Le mot  d’Ali Rabeh



Gravaud nécessitait une rénovation, 
et le maire a tenu à nous 

mettre au centre du projet. 
Cela nous a permis de faire entendre 

nos besoins, notamment celui 
d’un terrain supplémentaire 

pour accueillir nos adhérents dans 
de meilleures conditions, 

pour jouer en toute sécurité. 
Bientôt, une véritable tribune verra 

le jour pour recevoir nos supporters,
 accompagnée d’un club house propice 

aux moments de convivialité, de nouveaux 
vestiaires, ainsi qu’une salle de sport. 

Autant d’équipements pensés pour 
accompagner nos ambitions sportives.

 « Peu de villes de notre 
taille en Île-de-France 

ont un équipement 
comme celui-là ! »

ILHAME ATILLAH
PRÉSIDENTE DU CLUB DE FOOT 

L’ÉTOILE SPORTIVE DE TRAPPES, 
TRAPPISTE DEPUIS TOUJOURS

C’est la somme investie par la Ville et ses partenaires
pour refaire à neuf le stade Gravaud.
La phase 1 est achevée et permet aux 1 300 licenciés  
de l’ES Trappes de s’entraîner dans des conditions  
désormais optimales.
La phase 2 s’achèvera cet automne avec la livraison de la 
tribune et d’un bâtiment polyvalent de 145 m2 qui satisfera 
les besoins de plusieurs associations trappistes.

8 millions 8 millions    pour Gravaud   pour Gravaud
AMINETA DIAWARA & RIAZ ABDUL
RÉSIDENTS DU QUARTIER SAND-PERGAUD-VERLAINE, 
TRAPPISTES DEPUIS 30 ANS.


Bi
la
nd

em
an

da
t

11



À TRAPPES

12


Bi
la
nd

em
an

da
t

Trappes avance avec une idée simple, 
mais inébranlable : toujours valoriser 
ses enfants.
Dans un pays où l’on parle des quartiers 
populaires uniquement quand ils 
s’embrasent, nous avons fait le choix 
d’agir au quotidien, de construire 
des réponses concrètes, de rester 
présents quand nos dirigeants nationaux 
détournent le regard.
Et ça change tout. Parce qu’ici, on a fait 
mentir les clichés.

Nous avons démontré qu’on pouvait 
faire grandir ses enfants à Trappes 
dans un cadre sûr, attentif, exigeant. 
Nous avons construit une politique où la 
culture est partout : des scènes d’im-
provisation aux planches de la Comédie- 
Française.

Nous avons fait de la Ville un service 
public solide, moderne et universel. Un 
patrimoine commun à toutes et tous 
les Trappistes. 

Trappes, c’est une ville qui a une histoire - 
ouvrière, cheminote, migrante - une histoire 
tissée entre la Bretagne, l’Italie, le Portugal,  
l’Europe de l’Est, l’Afrique du Nord et 
l’Afrique de l’Ouest.
Cette diversité est une richesse, pas un 
problème. C’est pour ça que des familles 
font aujourd’hui le choix d’y emménager. 
C’est pour ça aussi que des profession-
nels de talent rejoignent nos services, 
attirés par un projet, une vision, une 
énergie.

Oui, Trappes a changé. Et ceux qui y 
vivent le savent mieux que quiconque.

À Trappes, nous travaillons à changer l’image de notre ville. Pas 
pour plaire à ceux qui nous critiquent, ni pour gommer ce que nous 
sommes. Mais parce qu’une population a besoin d’être fière de sa ville 
pour être fière d’elle-même. C’est la condition de la dignité, du res-
pect, de l’émancipation. C’est ce qui permet à une ville d’avancer dans 
le bon sens, celui de la création, de l’éducation, de l’engagement.

villeune

s’affirme
sans

qui

se dénaturer

TRAPPES, 7ᵉ VILLE DES YVELINES 
OÙ IL FAIT BON VIVRE

Le classement 2024 de l’association Villes et Villages où il fait bon vivre consacre un changement de 
regard sur Trappes. Ce n’est pas un hasard : la qualité de nos politiques publiques, la vitalité citoyenne, 
les services déployés au plus près des besoins redonnent fierté et dignité à notre ville.Trappes n’est plus 
réduite aux clichés et aux regards discriminants : elle s’impose comme un territoire qui avance, qui innove, 
et qui prend soin de toutes et tous.




Bi
la
nd

em
an

da
t

13

SYLVIE VERSTRAETEN, 
RETRAITÉE,  
TRAPPISTE DEPUIS 36 ANS

« Ce partenariat avec la Comédie-Française 
change le regard qu’on porte sur Trappes »

Voir une ville populaire comme Trappes nouer un
partenariat avec la Comédie-Française, c’est fort.  
Aller au Palais-Royal pour assister à une pièce 
classique, gratuitement, c’est une chance rare. 
Ce lien inédit entre nos quartiers et la plus haute
 institution du théâtre français dit quelque chose 
de l’évolution de notre ville. 
Ici, la culture tire tout le monde vers le haut. 

Un jumelage unique Un jumelage unique 
avec la avec la 

Comédie-FrançaiseComédie-Française
Trappes est la seule ville de France jumelée avec la Comédie-Française. 
Grâce à ce partenariat renouvelé, des centaines d’habitants bénéficient 
chaque année de représentations gratuites, de rencontres avec 
les comédiens, et d’ateliers dans les établissements scolaires. 
Le jumelage est renouvelé pour 3 années.

Pour démocratiser 
la musique, en 2021 la Ville a créé la première  
classe "Orchestre à l’école", encadrée et mise 

 en œuvre par des professeurs du Conservatoire.
Les enfants vivent une scolarité spécifique, du CE2  

au CM2, dans le cadre d’un apprentissage artistique  
poussé et centré sur la pratique orchestrale.



À TRAPPES,
UNE VILLE QUI S’AFFIRME 
SANS SE DÉNATURER
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65 MILLIONS POUR 
LES LOGEMENTS !

Le bailleur Valophis investira plus de 
65 millions d’euros pour rénover les 
logements et espaces extérieurs des 
squares de Trappes.

Cette décision fait suite à une mobilisation 
remarquable : pétition signée par 1 500 
personnes, manifestation, action en justice, 
porte-à-porte dans tous les quartiers. 
Porté par le Collectif des Locataires 
Valophis de Trappes (CLVT) avec le soutien 
de la Ville, ce combat collectif a permis de 
faire entendre la voix des habitants.

Les premiers travaux urgents débuteront 
dans les semaines à venir, avant une 
concertation approfondie avec les 
locataires.

Trappes, c’est la ville des talents, chaque habitant ici est  
une étoile - la seule question, c’est comment elle va briller.  
On revendique d’être la ville la plus dynamique de Saint- 
Quentin-en-Yvelines.OK, les habitants des villes voisines ont 
peut-être plus de moyens… mais vous avez déjà vu un artiste 
ou un grand sportif sortir de là-bas ? 
Nous, oui. Ici, il y a un vrai dynamisme, un bon esprit,  
une jeunesse qui bouillonne. On avance, ensemble. 
Bien sûr qu’on est stigmatisés. Oui, on nous cible, parce qu’on 
est une ville populaire, avec beaucoup d’immigration. Mais 
justement, on n’a pas le droit de rester immobiles. On se doit 
d’émerger. C’est pour ça qu’on organise chaque année la Nuit 
des étoiles : pour qu’on n’ait plus peur de rêver, pour casser 
les plafonds de verre et lever les freins psychologiques. 
Trappes, c’est une bonne ville. Une ville qui se développe, 
une ville jeune, fière, vivante. Et on compte bien briller. 

LAMINE SOUMAH & 

TEDDY ABONCKELET,

« Trappes, c’est une ville familiale, 
on n’est pas claniques »

MILITANTS ASSOCIATIFS ET ANIMATEURS RADIO, 
TRAPPISTES DEPUIS TOUJOURS
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On a monté cette amicale parce qu’on n’en pouvait plus de subir. 
En septembre 2025, quand il y a eu le rappel de charges, avec 
des factures représentant plusieurs mois de loyers, beaucoup étaient résignés. 
Mais on a quand même décidé de se battre, ensemble. 
Et grâce au soutien de la Mairie, on a pu lancer de vraies actions : Valophis a commencé 
à reculer, baissé le prix de l’eau, les travaux ont pu commencer, et on est enfin écoutés, 
considérés. Ce qu’on croyait impossible il y a encore quelques mois, est devenu réalité. 
C’est rare, une ville qui soutient autant ses locataires et un maire qui manifeste à nos côtés ! 
Ce combat pour notre dignité nous a rapprochés. Entre voisins, on se serre les coudes.  
On compte continuer cette mission de défense des locataires. 

« Aujourd’hui, 
on est une grande famille, 

et on est fières de voir 
que les lignes bougent »

HAYET ZITOUNI,  
RAMATA TRAORÉ ET HANNA BÉDOUI 
FONDATRICES DU COLLECTIF 
DES LOCATAIRES VALOPHIS DE TRAPPES, 
TRAPPISTES DEPUIS TOUJOURS

Bataille  Bataille  ValophisValophis

«Ces femmes sont un modèle pour toute notre ville. Elles se sont mises  
en première ligne d’un combat difficile et, en peu de temps, ont obtenu  

des résultats concrets. Je suis admiratif de leur détermination.»

Le mot  d’Ali Rabeh
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ABOU BAKR AZIRAR, 
CO-FONDATEUR D’OSM’OZ, 
 NÉ À TRAPPES

« Après cette victoire, on a senti un vrai déclic 
à Trappes : beaucoup de jeunes se sont reconnus 
en nous et se sont dit, “Pourquoi pas moi ?” 
Ça a créé un véritable engouement »
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Yassine Hadi est le président de
l’association Osmoz qu’il a créée avec :
Ibrahima Diakite, Ihsane Choundi,  
Abou-Bakr Azirar, Iman Koundi, Ayoub 
Benhaddya, Abdel Rahim Boukerma,  
Othman Errafyqy, Loqmann Benhaddya, 
Sofiane El Rhazi, tous sont étudiants. 

OSM’OZOSM’OZ

Grâce au programme Kesk’IA, 
on a eu l’honneur d’être repérés  
par l’université de Berkeley, aux États-Unis. 
On a été invités là-bas pendant une semaine 
complète, on a visité la Silicon Valley…  
une expérience incroyable. Et en 2023,  
on y a même remporté le prix Jeune Talent  
de l’année. 
On a ouvert la voie de la tech à Trappes et,  
pour répondre à cette dynamique, on a fondé 
OSM’OZ, une association pour démocratiser 
l’accès à l’intelligence artificielle. 
Nous proposons des ateliers gratuits en IA et 
des conférences avec des invités prestigieux.  
Notre mission : rendre la technologie  
accessible à tous et fournir les outils pour 
réussir dans le monde numérique d’aujourd’hui. 
On veut que Trappes existe en grand sur la 
carte de France des nouvelles technologies. 

À TRAPPES,
UNE VILLE QUI S’AFFIRME 
SANS SE DÉNATURER



Trappes est une ville qui ne détourne
jamais le regard. À chaque grande crise  
internationale - catastrophes naturelles, 
guerres,  épidémies - elle répond  présente. 
Toujours.
Pour nous, ce soutien municipal est bien 
plus qu’un geste symbolique. Quand une ville 
comme Trappes relaie un appel d’urgence,  
ça éveille les consciences, ça touche la  
population, ça mobilise les partenaires. 
Et surtout, ça donne de l’espoir à celles et  
ceux qui, ailleurs, vivent l’inacceptable.
Nos associations ont l’énergie, les idées, les 
bénévoles prêts à agir. Mais sans moyens, cette 
force reste immobile. Le soutien des communes 
est ce qui transforme notre mobilisation en  
actions concrètes. Trappes est une ville modeste, 
mais son engagement solidaire franchit  
les frontières, avec dignité et constance.
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PASCAL RODIER , 
RESPONSABLE DU SECOURS 
POPULAIRE DES YVELINES, 
TRAVAILLE À TRAPPES DEPUIS 24 ANS

« À chaque 
grande crise, 
la Ville répond 
présente »

Solidarité  Solidarité  
internationale  internationale  

et outre-meret outre-mer
Depuis 2020, la Ville de Trappes a 
déployé 40 000 € d’aides pour 
soutenir des populations touchées par  
des crises humanitaires majeures et  
les conflits armés.
Des subventions d’urgence ont été déployées 
pour le Liban, l’Ukraine, la Libye, 
le Maroc, la Syrie, la Turquie et 
la Palestine, à travers le Secours populaire.
La Ville est également intervenue lors  
de grandes crises dans les territoires  
ultramarins, comme récemment à  
Mayotte, avec un soutien de 5 000 €.



À TRAPPES
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Parce que nous sommes une ville 
populaire, nous avons choisi d’en faire 
plus pour celles et ceux que la vie 
bouscule, pour que personne ne soit 
invisible, laissé de côté, ou enfermé 
dans sa condition sociale. 

Nous avons baissé les prix de la cantine 
scolaire, pour garantir à chaque enfant 
un repas de qualité.

Nous avons permis à plus de 5 000 
Trappistes de partir en vacances, en 
famille ou en colonie, grâce à un soutien 
municipal massif.

Nous avons lancé une Cellule de 
défense des locataires, pour défendre 
les habitants contre les abus des 
bailleurs et les logements indignes.

Nous avons renforcé le soutien financier 
et matériel aux associations qui mènent 
chaque jour une action déterminante en 
faveur de la cohésion sociale. 

Et parce que la solidarité est aussi une 
question de lien entre générations, nous 
avons lancé une navette solidaire, pour 
que la mobilité ne soit plus un obstacle 
au quotidien. 
Nous avons également engagé la cons- 
truction d’une résidence intergénéra-
tionnelle à l’Aérostat, pour rapprocher 
les âges de la vie et créer de nouvelles 
solidarités de voisinage.

À Trappes, la solidarité est une politique 
à part entière, elle est inconditionnelle.

À Trappes, la solidarité n’est pas un slogan. C’est une politique 
publique assumée, concrète, portée par une conviction simple : quand 
les besoins sont plus grands, l’action doit être plus forte.

solidarité
ville

la

ADNcomme de 
la 

CANTINE SCOLAIRE :
-33 % SUR LE PLEIN TARIF

À Trappes, manger à la cantine coûte moins cher 
qu’avant : le tarif maximal a baissé de 33 %, et une 
tarification solidaire permet à certains enfants 
de déjeuner pour moins d’1 €. Une mesure pour 
le pouvoir d’achat et l’égalité qui a eu des effets 
concrets : une hausse de 45 % des inscriptions !

UNE NOUVELLE NAVETTE  
SOLIDAIRE MUNICIPALE
En complément de l’action de l’association 
TEL qui accompagne les seniors à leurs 
rendez-vous médicaux, la navette municipale 
les transporte gratuitement deux fois par 
semaine pour faire leurs courses. 

RÉSIDENCE 
INTERGÉNÉRATIONNELLE
30 logements dédiés aux séniors, pour bien 
vieillir dans un immeuble réunissant plusieurs 
générations.
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 « La Ville nous donne les moyens 
de découvrir le monde et 

de nous découvrir nous-mêmes »

LOUISA  FERNANDES
ÉTUDIANTE, HABITANTE DE TRAPPES DEPUIS TOUJOURS

Grâce à la Ville, j’ai pu partir pendant 15 jours en séjour solidaire 
en Tanzanie avec d’autres jeunes de Trappes.  
On a aidé dans une école, travaillé dans un potager, et découvert la 
culture maasaï. Tout ça pour 180 euros seulement, le reste étant pris  
en charge par la Ville. Peu de communes offrent une telle opportunité.  
C’est une expérience qui m’a marquée et m’a liée aux jeunes avec qui  
j’ai voyagé. Une telle aventure, surtout à notre âge, c’est unique.

Plus de 5 000 Trappistes ont pu partir en séjour depuis 2020, 
grâce à une politique ambitieuse de la Ville en faveur des vacances 
accessibles. Qu’il s’agisse de séjours scolaires, linguistiques, 
sportifs ou de volontariat, en France ou en Europe, tous ont été 
proposés à des tarifs très bas pour que chacun puisse vivre 
une expérience enrichissante, quel que soit son revenu.

Le droit aux Le droit aux 
vacances pour vacances pour 
toutes et toustoutes et tous

Temps de restauration  
scolaire à l’école Langevin en 

septembre 2022. Il est maintenant possible  
d’inscrire son enfant à la cantine et au  

périscolaire le jour même. Avant 2020, il fallait  
s’inscrire 1 mois avant et les familles étaient 
 financièrement pénalisées en cas de retard !

« Le bonheur et l’évasion ne  
doivent pas être des privilèges. 

Voyager, découvrir, s’émerveiller :
c’est aussi ça l’égalité.  

Offrir ces expériences,  
c’est offrir des clés pour  

rêver, grandir, s’émanciper »

Le mot  d’Ali Rabeh



À TRAPPES,
LA SOLIDARITÉ COMME 
ADN DE LA VILLE
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« La ville a toujours été
un pilier important pour
moi, notamment dans 
mon parcours artistique »

SIRINÉ CISSÉ  
ÉTUDIANT AU CNSAD*, 
TRAPPISTE DEPUIS TOUJOURS

Elle permet d’accompagner les jeunes 
Trappistes dans leurs projets professionnels : 
formations, stages, études, achat de matériel. 

Grâce à la bourse à vocation professionnelle mise  
en place par Trappes, j’ai été le premier Trappiste à intégrer 
le Conservatoire National Supérieur d’Art Dramatique, 
une des plus prestigieuses écoles de théâtre en France. 
Collégien, je n’avais jamais imaginé une telle trajectoire et 
me retrouver à jouer une pièce de Bertolt Brecht sur 
les planches parisiennes. Un dispositif de la sorte 
est un vrai atout pour la jeunesse trappiste.

 « Je savoure pleinement  
ma retraite dans notre belle ville »

FRANÇOISE LACHARTRE 
RETRAITÉE ET TRAPPISTE DEPUIS 37 ANS

En tant que seniors, nous bénéficions d’un soutien constant, 
d’une écoute attentive et d’un véritable accompagnement. 
On peut clairement dire que la Mairie multiplie les actions  

en notre faveur : banquet convivial, colis de fin d’année, 
 animations sportives, sorties culturelles, ciné-club à  

seulement 2€, séjours d’été… et le foyer Burgard qui  
nous ouvre grand ses portes : j’invite tous les seniors 

 à venir découvrir toutes les activités et services  
que l’on met à notre disposition.

La bourse à vocation La bourse à vocation 
professionnelleprofessionnelle

Depuis 2020, 115 jeunes ont bénéficié d’une 
bourse annuelle jusqu’à 1 300 euros.

20

* Conservatoire National Supérieur d’Art Dramatique
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SABRINA PONS ENSEIGNANTE À L’ÉCOLE STENDHAL 
DEPUIS 2002, DIRECTRICE DEPUIS 2012, 
TRAPPISTE DEPUIS 2008

BAKOU DIARRA

 « Je suis très fière  
d’habiter  et d’enseigner 

à Trappes. En comparaison  
avec d’autres communes,  
ce qu’on met en place pour les 
enfants est exceptionnel »

« Quand mon médecin traitant
 est parti, j’ai paniqué. Heureusement

la ville m’a prise en charge »

Les kits scolaires fournis par la ville sont un véritable soulagement, à la fois 
pour les familles et pour nous les enseignants. Grâce à eux, tous les élèves 
débutent l’année sur un pied d’égalité, avec le même matériel. 
Au-delà, la Mairie est attentive à nos besoins et nous accompagne, 
y compris financièrement, lorsque nous portons des projets pédagogiques. 

C’est ainsi que j’ai pu emmener tous mes élèves au Futuroscope 
il y a deux ans. Ce qui a vraiment changé ces dernières années, 
c’est la qualité du dialogue : des élus très présents dans les écoles, 
des réunions régulières avec le Maire, et une volonté commune 
d’améliorer sans cesse les dispositifs existants.

Du jour au lendemain, je me suis retrouvée sans  
médecin traitant. Atteinte d’une maladie chronique, 

 je n’avais aucune solution à proximité, car les cabinets 
médicaux refusaient de nouveaux patients.

 La Ville m’a orientée vers son Centre Médical de 
Santé dans lequel j’ai pu retrouver un médecin très 

rapidement. C’est rassurant de savoir que face 
à la désertification médicale notre Ville prend

 ses responsabilités et agit. 

La Ville prend en charge l’achat des four-
nitures scolaires pour tous les élèves des 
écoles publiques de Trappes. Ce soutien au 
pouvoir d’achat des familles vise à garantir 
à chaque enfant les mêmes conditions 

d’apprentissage, dès le premier jour.

Les kits de  Les kits de  
rentrée gratuitsrentrée gratuits

Un centre de Un centre de 
santé pour toussanté pour tous

Le Centre municipal de Santé Docteur Jacques Fribourg accueille les Trappistes pour 
des consultations de médecine générale, de gynécologie, de psychiatrie, 
d’allergologie, ainsi que pour des soins infirmiers et la vaccination.
Accessible à tous, sans dépassement d’honoraires, il garantit un suivi de qualité 
et de proximité, dans un contexte national de désertification médicale.

HABITANTE ENGAGÉE, TRAPPISTE DEPUIS TOUJOURS
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À Trappes, nous croyons que la beauté, 
la propreté et la tranquillité ne doivent 
pas être réservées à certains quartiers 
ou à certaines villes. Elles doivent être 
garanties pour tous.

Nous avons donc augmenté de 50 % 
le budget consacré à l’entretien des 
espaces verts, parce que le soin qu’on 
porte à un lieu, dit beaucoup du soin 
qu’on porte à ses habitants.

Nous organisons des nettoyages ci-
toyens, non seulement pour agir, mais 
aussi pour impliquer les habitants et 
transmettre une idée simple : la ville est 
plus propre quand on la respecte en-
semble.

Nous avons renforcé les effectifs de 
police municipale, lancé des patrouilles 
de nuit, et soutenu une médiation de ter-
rain qui travaille au contact direct de la 
population, avec finesse et écoute.

Propreté, tranquillité, entretien  : ces 
mots sont simples, mais ils disent ce qui 
rend une ville habitable et aimée.

Parce qu’un cadre de vie digne, c’est une 
promesse de respect. 
Et le respect, c’est le socle du vivre en-
semble.

Rues, squares, halls d’immeubles, parcs, places : l’espace public est ce 
que nous avons en partage. C’est là que nous vivons, que nous passons, 
que nous élevons nos enfants, que nous respirons. C’est aussi là que se 
construit le respect entre citoyens et l’attachement à sa ville.

cadre
communviele

notre bien
de

50 % DE BUDGET EN PLUS 
POUR NOS ESPACES VERTS
C’est le choix que nous avons 

fait pour une ville plus agréable, 
plus fleurie, mieux entretenue. 
Un cadre de vie digne de ses 

habitants.

NETTOYAGES 
CITOYENS

Dans chaque quartier, des 
opérations rassemblent 

habitants et agents municipaux 
pour lutter ensemble contre les 

dépôts sauvages.

BRIGADE CANINE : DEUX 
NOUVEAUX AGENTS 

 À 4 PATTES
Elle est déployée pour renforcer  

la présence de la police 
municipale sur le terrain.
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 « Le signalement 
citoyen a eu un 

impact positif sur le 
cadre de vie »

NELLY LEDOLLEY
TRAPPISTE DEPUIS 49 ANS 
ANCIENNE FACTRICE
J’aime ma ville, je ne veux pas partir de Trappes. Il y a beaucoup 
d’activités, de sorties, de choses à faire. Le Maire est à l’écoute 
et attentif au bien-être des habitants. Le cadre de vie est sublime. 
C’est une ville très verte, avec un cadre de vie remarquable. 
Grâce à l’application Trappes & Moi, on peut contribuer à la 
propreté de la Ville qui s’est nettement améliorée. 
Les agents sont réactifs et efficaces.

Avec l’application Trappes&Moi, chacun peut  
signaler en temps réel un problème dans l’espace 
public : dépôt sauvage, éclairage, voirie, etc.
Les équipes municipales reçoivent directement  
les alertes et assurent un suivi rapide et  
transparent.

Signalement Signalement 
Citoyen Citoyen 

Sept îlots de fraîcheur installés dans 
 les quartiers, avec assises et plantations,  

pour rafraîchir la ville et protéger  
les plus vulnérables.

« Le respect de notre cadre de vie c’est un devoir 
partagé. Nos agents ramassent ; à nous de préserver.  
Un seul déchet à terre, c’est toute la ville qu’on abîme. 

Soyons aussi exigeants sur nos comportements individuels 
pour être fiers ensemble de notre ville »

Le mot  d’Ali Rabeh
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ANNETTE PAYET  
RETRAITÉE, 
TRAPPISTE
DEPUIS 38 ANS

MEGGIE DAUVILLIERS,  
RAOUF ABDOUN  

ET LEUR FILLE EMMA
FAMILLE TRAPPISTE DEPUIS 10 ANS    

 « C’est une ville où l’on 
se sent bien »

Passionnée de marche, 
je me sens vraiment
privilégiée à Trappes.
 La ville est riche en espaces verts, en parcs et en aires de jeux, 

qui offrent un cadre idéal pour de très nombreuses activités. 
La beauté, la propreté et la tranquillité ne sont pas des privilèges, 
mais des droits pour tous. Et je crois que M. le Maire l’a bien compris : 
il agit concrètement pour améliorer notre cadre de vie et veiller
au bien-être des Trappistes.

Ce qui nous a immédiatement plu à Trappes, au-delà  
de la qualité de vie et de la situation géographique, 

 c’est la richesse des événements organisés par la Ville. 
En famille, nous avons participé à Trappes Plage, au cinéma

 en plein air, à la fête de l’écologie ou encore au semi-marathon.
Des moments conviviaux, accessibles, qui créent du lien 

entre habitants. On sent que la Ville mise sur une 
programmation populaire, régulière et de qualité. Et surtout, 

accessible financièrement à tous les publics, ce qui 
en fait une vraie politique événementielle  au service 

du vivre ensemble.

La Ville a créé une brigade environnement  
chargée d’agir au quotidien contre les 
nuisances : dépôts sauvages, rongeurs, 
incivilités liées aux animaux, etc.
Avec ses interventions ciblées, son matériel 
adapté et une approche éducative, elle 
complète les actions de prévention et de 
sensibilisation menées dans les quartiers.

Une brigade pour Une brigade pour 
l’environnementl’environnement

 « À Trappes, les événements 
font vivre la ville »

À TRAPPES,
LE CADRE DE VIE,
NOTRE BIEN COMMUN



Nous avons envisagé à plusieurs reprises de  
quitter Trappes. Et puis, nous avons rencontré 

des personnes formidables, humaines, engagées. 
Notamment à la Mairie. La présence de la police 

municipale a été renforcée, mais surtout 
transformée : plus proche des habitants, 

à l’écoute, dans un esprit de dialogue. 
Leur manière d’intervenir est toujours calme, 
respectueuse et évite toute forme d’escalade.

Grâce à ce travail de fond, les nuisances du 
quotidien - alcool sur la voie publique, rodéos

urbains, tapage nocturne, incivilités - ont 
fortement diminué. Aujourd’hui, je me sens 

parfaitement en sécurité à Trappes. 
Je peux même aller courir le soir 

sans aucune appréhension.
La ville est propre, calme, bien entretenue et 

verdoyante. Et cette relation de confiance 
entre les habitants et la police municipale est 
précieuse : elle permet une présence adaptée, 

efficace, mais toujours bienveillante. 
Et je mesure la chance que nous avons 

à Trappes, compte tenu de ce que l’on peut 
voir ailleurs…

FLORENCE TOSELLI,
HABITANTE DE TRAPPES 
DEPUIS 13 ANS

« L’approche adoptée avec  
la police municipale a eu un impact 
sur la diminution des incivilités »


Bi
la
nd

em
an

da
t

25

En augmentant les effectifs de la police municipale, la Ville a mis en place  
une patrouille de nuit. Chaque soir, elle assure des missions de sensibilisation, 
de prévention et de sécurisation de l’espace public. 
Bien souvent cela vient pallier l’absence de la Police Nationale en effectifs 
malheureusement insuffisants.

La patrouille La patrouille 
de nuitde nuit

« Il y a encore du chemin à parcourir. 
La sécurité c’est d’abord  

la responsabilité de l’État ! 
Tout n’est pas parfait, mais

 nous sommes au travail pour 
améliorer quotidiennement

les choses »

Le mot  d’Ali Rabeh
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Nous avons choisi d’activer tous les leviers 
municipaux pour engager une bifurcation 
écologique qui améliore réellement la vie 
quotidienne des Trappistes.

Nous agissons sur l’énergie, en lançant 
demain un grand réseau de chaleur urbain 
alimenté par la géothermie pour 5  000 
logements, et en créant une coopérative 
solaire citoyenne sur les toits de la ville.

Nous rénovons le bâti municipal, en 
améliorant l’efficacité énergétique de 
nos écoles, équipements sportifs, bâ-
timents administratifs, pour réduire les 
consommations et améliorer le confort 
d’usage.

Nous déployons les mobilités douces, 
avec un vélo offert à chaque collégien 
entrant en 3e, le développement de 
pistes cyclables

Nous développons le bio à la cantine avec 
50  % de produits issus de l’agriculture 
biologique et locale. Et nous proposons 
deux repas végétariens par semaine.

Nous renaturons la ville, avec des cours 
oasis dans nos écoles, la plantation 
d’une forêt urbaine, la végétalisation 
des espaces publics et de nouveaux 
jardins partagés.

À Trappes, nous faisons de l’écologie 
une affaire de justice sociale, d’action 
publique et de transformation concrète.

À Trappes, nous ne faisons pas de l’écologie un simple discours. Nous 
en faisons une politique publique, lisible et concrète, tournée vers 
les besoins fondamentaux : se chauffer, se déplacer, mieux habiter, 
respirer. Parce que dans une ville populaire comme la nôtre, l’écologie 
est au cœur de nombreuses fractures.

 de ville
écologie

utile
une

populaire
à hauteuret

DÉJÀ 7 ÎLOTS DE FRAÎCHEUR  
POUR RAFRAÎCHIR LES

 HABITANTS
Dans nos quartiers, avec assises 

et plantations, pour rafraîchir 
la ville et protéger les plus 

vulnérables.

UN VÉLO, 
UN COLLÉGIEN

Chaque élève de 3e se voit 
prêter un vélo pour 4 ans : 

un geste concret pour encourager 
la mobilité douce 

dès l’adolescence.

POUR CHAUFFER DEMAIN 
NOTRE VILLE

Nous préparons un réseau de 
chaleur géothermique pour 

chauffer bâtiments et logements. 
À 80 % vert, ce réseau permettra 

de maîtriser les prix tout en 
préservant la planète.



MANON CHARRIER 
ENSEIGNANTE ET PARENT D’ÉLÈVE 

À L’ÉCOLE RENOIR, TRAPPISTE DEPUIS TOUJOURS 

Je suis profondément attachée à cette école. J’y ai été  
élève, autant dire que je la connais par cœur. 

Pourtant, je redécouvre aujourd’hui un lieu totalement 
transformé. Avant, la cour n’était qu’un grand rectangle 
 de bitume : chaleur écrasante, conflits fréquents, peu 

d’espaces différenciés. Depuis la rénovation, c’est une  
tout autre atmosphère. La nature a repris sa place. 

Des arbres, des zones ombragées, des sols  
perméables, des jeux pensés pour tous… 

Les enfants respirent mieux, jouent mieux,  
apprennent mieux. On observe moins de tensions,  

plus de mixité, plus d’autonomie aussi. On peut faire classe 
dehors, prendre le temps, ralentir. Cette transformation 

écologique a eu un véritable impact pédagogique.
C’est bien plus qu’un chantier d’aménagement,  

c’est une façon de penser l’école comme un lieu  
de bien-être, d’attention, de respect.

Pour moi, c’est un vrai progrès éducatif autant  
qu’un geste pour la planète. Et les enfants le sentent,

 ils s’approprient cette cour avec intelligence et joie. 

« La cour oasis, c’est la  
démonstration par la preuve  
qu’écologie et qualité 
de vie se conjuguent »

Avec le lancement des cours oasis, la Ville s’engage à rénover  
toutes les cours d’écoles, au rythme de deux par an, en concertation 
avec les enseignants, les parents et les enfants.
Avec moins de bitume et plus de végétal nous adaptons nos écoles  
au changement climatique.
Nous développons aussi le bien-être scolaire avec des jeux inclusifs  
qui donnent toute leur place aux filles comme aux garçons, ainsi 
qu’aux enfants en situation de handicap. Ces cours deviennent 
des espaces apaisés.

Des cours d’école Des cours d’école 
transformées en oasistransformées en oasis
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Habitants et équipe des espaces verts  
en pleine plantation, à l’occasion  

de la Fête de l’écologie populaire.
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Quand j’ai suivi la formation Banlieue Climat, ça a été 
un vrai tournant.Je me suis senti légitime pour parler 
d’écologie, un sujet qu’on pense souvent réservé aux grandes 
villes ou aux milieux privilégiés. Mais dans nos quartiers, 
on est en première ligne : pollution, chaleur, précarité 
énergétique, manque d’espaces verts…
On vit ces problèmes au quotidien.
C’est pour ça que l’écologie doit aussi partir d’ici. 
Et la Ville l’a compris : elle nous a permis de nous former, de 
nous organiser, de devenir acteurs. Aujourd’hui, avec d’autres 
jeunes, on a lancé Planet’Trappes, un compte sur les réseaux 
sociaux pour sensibiliser, partager, mobiliser. Parce que oui, 
on est issus d’un quartier populaire - mais on est aussi 
des ambassadeurs du climat.

« J’ai appris beaucoup de choses et 
notamment l’impact du climat sur la santé, 
en tant qu’étudiante infirmière cela va m’aider 
dans l’approche de ma future profession »

28

Miloud CHIADMI, Bilel HOUMANI,
Kadir BOSKAYA, Zayneb BOUHMIDI 

et Aïssetou DIAWARA

AÏSSETOU DIAWARA
CO-FONDATRICE DE PLANET’TRAPPES

En partenariat avec Banlieues 
Climat, la Ville forme 25 jeunes 
Trappistes aux enjeux écologiques.
Certifiés par le Ministère de 
l’Environnement, ils deviennent 
ambassadeurs du climat, 
capables d’agir, de sensibiliser 
dans les écoles, et de porter
 une écologie proche des réalités 
des quartiers.

Des jeunes formés Des jeunes formés 
pour porter pour porter 
l’écologiel’écologie
populairepopulaire

À TRAPPES,
UNE ÉCOLOGIE UTILE ET POPULAIRE
À HAUTEUR DE VILLE

« Je suis fier de ces jeunes qui s’engagent et font sauter  
les plafonds de verre. Pas besoin d’avoir fait Sciences Po  

ou Normale Sup’ pour se battre pour l’écologie et  
un avenir meilleur pour tous »

Le mot  d’Ali Rabeh
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À Trappes, comme partout ailleurs, le logement 
dépend surtout de l’État et des bailleurs sociaux. Mais 
ça ne nous empêche pas d’agir. Nous soutenons les 
locataires et leurs amicales, et surtout, nous mettons 
la pression sur les bailleurs pour qu’ils rattrapent le 
retard qu’ils ont pris dans la rénovation de leur parc. 

Quand les promesses ne sont pas tenues, on agit 
avec les leviers à notre disposition.  

La Ville a ainsi mis en demeure plus 
de 600 fois les bailleurs et a dressé 
près de 100  000  € d’amendes pour 

infractions afin de les contraindre d’agir contre leurs 
logements indécents.

Le maire a également bloqué l’abattement fiscal dont 
ils bénéficiaient (1,3 million d’euros), pour exiger un 
entretien à la hauteur des attentes des locataires.

Cette politique qui ne néglige aucun recours, pas 
même la possibilité d’aller en justice obtient des 
résultats. Au total, ce sont plus de 150 millions 
d’euros d’engagements qui ont été obtenus pour 
rénover 3 500 logements, soit près de 65 % du parc 
social de la ville. 

932 
logements

439 
logements

2095 
logements

65 millions

Comme beaucoup à Jean Macé, 
j’ai longtemps ressenti un profond 
sentiment d’abandon par notre 
bailleur. 
Les appartements étaient devenus 
invivables : sans eau, sans isolation,
à peine 14 degrés en plein hiver…
il devenait urgent d’agir 
collectivement. Avec d’autres 
locataires, nous nous sommes 
mobilisés. Depuis, nous travaillons 
main dans la main avec le Maire.
Son écoute et son soutien nous
 sont précieux, notamment dans
le cadre du projet de réhabilitation 
en cours sur notre square. 
On entrevoit enfin la lumière
au bout du chemin.

Najat Zenasni, Cristina Morais,  
Laurette Baudin, Élyane Vernois,
résidentes du square Jean Macé

65,4 millions 
d’euros

1312 
logements

7,1 millions 
d’euros

233  
logements

1,5 million 
d’euros

41  
logements

7,4 millions 
d’euros

172 
logements

CDC Habitat  

 Castiglione del Lago 3,5 millions
 H. Daumier 5 millions
 H. Daumier (pavillons) 1,3 million
 P. Verlaine 4,1 millions
 J. Védrines 5,8 millions 

 
J. Macé 14,5 millions

 
E. Cotton 2,6 millions 

 Allée Marianne 1 million
Démarrage fin d’année 2025

 Allée des Yvelines 11 millions
Démarrage fin d’année 2027

VALOPHIS  

 G. Philipe 
 H. Wallon 
 Y. Farge
 P. Langevin
 A. Renoir 400 000 euros

ICF

 V. Hugo  2,9 millions
 P. Vaillant Couturier 1,3 million
 Cité Nouvelle 11 millions
Démarrage fin d’année 2025

TOIT ET JOIE

 A. France 
Démarrage fin d’année 2025

I3F

 L. Pergaud 5,4 millions
 G. Courbet 2 millions

LRYE

 H. Barbusse Démarrage début 2026 

ANTIN RÉSIDENCES

 F. Villon

42,8 millions 
d’euros 

1401 
logements

15,2 millions 
d’euros

152 
logements

8 millions
d’euros 

162
logements

RÉHABILITATION  
DES RÉSIDENCES,  
OÙ EN SOMMES-NOUS ?

 Fait           En cours           À venirNAJAT 
ZENASNI

LOCATAIRE DU SQUARE 
JEAN MACÉ

villeLa et
les

locataires font bouger les bailleurs
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Yvelines : Trappes et la Comédie-
Française partenaires pour rendre 
le théâtre plus accessible 

16 janvier 2023

« Il y a des gens ici qui n'ont jamais été 
au théâtre » : à la Comédie-Française, 
une représentation réservée aux 
habitants de Trappes

11 juin 2023

Dans cette ville des Yvelines, 
on distribue gratuitement 
des paniers de légumes bio 
aux futures mamans

               24 mai 2025

l’honneur
pressedans

à

la

« Casser les barrières géographiques  
et sociales » : les habitants de Trappes  
entrent à la Comédie-Française

17 janvier 2024

Avec des ados de Trappes en colonie 
de vacances : restaurer un château,  
« ça divertit plus que la télé »

28 juillet 2023
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Yvelines : comment la ville de Trappes
veut s’adapter au changement climatique

8 décembre 2023

Intelligence artificielle : 
de Trappes à la Californie, 
ces jeunes talents fiers de 
transmettre leur expérience 

23 février 2024

Intelligence artificielle : ces codeurs de Trappes 
ont gagné leur billet pour la Silicon Valley

13 juillet 2023

À Trappes, les jeunes se font 
ambassadeurs culturels de la ville

9 avril 2024 

Le chantier des Amis 
du château de Ham 
enchante la jeunesse 
de Trappes

19 juillet 2024
©

 DR
©
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Défendre
TRAPPEStoujours

Passerelle de la N10  
à Trappes : habitants et 
élus réclament des 
ascenseurs

24 octobre 2023

Yvelines : « Les bannis et les oubliés » 
de la passerelle piétonne de la N10 
obtiennent gain de cause
 23 août 2024

La mairie de Trappes contraint le bailleur  
social Valophis à limiter l’augmentation  
des charges locatives

13 janvier 2023

Sécurité : Trappes aimerait
avoir enfin une police 
municipale digne de ce nom

18 novembre 2022

« Vous n’arrivez pas à leur cheville » : le maire de Trappes 
défend ses habitants après un dérapage sur RMC

16 octobre 2024

Trappes comparé à Kaboul : « Pourquoi  
on ne nous fout pas la paix ? »  
demande le maire Ali Rabeh

 27 octobre 2024

Ali Rabeh, maire de 
Trappes, furieux contre 
RMC après cette sortie 
sur « Emily in Kaboul »

16 octobre 2024

Trappes : les habitants se mobilisent 
contre un bailleur social en raison de 
logements insalubres

18 décembre 2024
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Parce que les besoins locaux appellent des réponses 
précises, nous expérimentons, testons, innovons — souvent là 
où d’autres n’osent pas. C’est ainsi que Trappes est devenue 
un véritable laboratoire d’action publique. Ces mesures sont 
inédites dans les Yvelines, voire même en France.  

Parce qu’elles démontrent un volontarisme, la presse s’y 
intéresse et nombre de collectivités viennent désormais s’en 
inspirer. Voici les dispositifs mis en place par Trappes que 
vous ne verrez nulle part ailleurs dans le département !

LES JEUNES AMBASSADEURS
CULTURELS (JAC)

À Trappes, des jeunes participent à la pro-
grammation culturelle de leur ville. En lien 
avec les équipes de la direction de la culture, 
ils assistent aux spectacles, rencontrent les 
artistes et contribuent à faire rayonner l’offre 

culturelle auprès de leur génération.

UN VÉLO, UN COLLÉGIEN
Depuis cette année chaque collégien 
entrant en 3e reçoit gratuitement 
un vélo prêté pendant 4 ans, 
pour faciliter ses déplacements vers 
son établissement scolaire, ses ac-
tivités sportives ou son stage. Une 
mesure à la fois écologique, pra-
tique et émancipatrice.

AVEC LE J-O, L’INSCRIPTION  
PÉRISCOLAIRE LE JOUR MÊME

Fini les délais rigides ! Grâce à 
l’application Trappes&Moi, les 
familles peuvent inscrire ou dé-
sinscrire leur enfant aux activi-
tés périscolaires jusqu’au jour 
même. Et cela sans frais. Une sou-
plesse unique en France, 
pensée pour simplifier le 
quotidien des parents 

afin qu’ils se concentrent sur l’essentiel.

UNE ÉPICERIE SOLIDAIRE OUVERTE À TOUS
Avec une ouverture programmée dé-
but 2026, cette épicerie située rue 
Jean Jaurès proposera des produits 
alimentaires et d’hygiène à prix 
modérés, avec un système de ta-
rification solidaire en faveur des 
publics précaires. En complément 
se situera à l’étage un espace de 
solidarité pour prendre une douche, 
faire une machine, se reposer et bien 
évidemment bénéficier d’un accueil et accompagnement par des 
travailleurs sociaux.

DES PANIERS BIO POUR 
LES FEMMES ENCEINTES
Des dizaines de femmes bénéficient 
chaque semaine de paniers de 
légumes bio et locaux, pour ré-
duire leur exposition aux per-
turbateurs endocriniens durant 
leur grossesse. Cette politique de 
santé publique préventive, pensée 
pour protéger les bébés et com-
plétée par des cours de cuisine. La 
ville a pour ambition d’accompa-
gner chaque année 25 % des femmes enceintes. 

UNE CELLULE DE DÉFENSE DES LOCATAIRES
Unique en France, cette cellule accom-
pagne les habitants, qu’ils soient dans le 
parc privé comme en logement social, 
dans l’ensemble de leurs démarches 
face aux hausses abusives de charges, 
aux retards de travaux ou aux situations 
d’insalubrité. Juristes, techniciens hy-

giène et sécurité, médiateurs, élus : tout un collectif se 
mobilise pour défendre les droits des locataires ! 

Depuis 2025 un 
festival JAC

Réservation 
jusqu’au jour

même avant 8h

350 
vérifications
pré-location 

menées pour protéger 
les futurs locataires

 10 fois  plus d’arrêtés 
d’insalubrité obtenus

600 mises en  
demeure

1 vélo
1 collégien

ouverture 
début
2026

objectif 25 % 
de femmes 

enceintes couvertes par 
le dispositif
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Tri
bu

ne
sEux aussi

ils fontTrappes
 au quotidien

À Trappes, les agents municipaux ne viennent pas simplement « faire 
leur travail ».
Ils s’engagent, chaque jour, pour une ville qui se bat pour plus de justice 
sociale et des services publics accessibles à tous.

Dans les quartiers comme dans les bureaux, sur le terrain comme dans 
les projets de long terme, ils sont les visages et les forces vives de l’intérêt 
général. Qu’ils soient originaires de Trappes ou venus d’ailleurs, tous 
partagent la fierté de servir une ville solidaire, qui ne laisse personne 
de côté. C’est pourquoi nous donnons ici la parole à plusieurs agents 
recrutés au cours de ce mandat.

Ils témoignent des raisons qui les ont conduits à rejoindre Trappes — et 
de ce qu’ils y trouvent : un métier utile, une mission de sens, une ville à 
laquelle ils ont choisi de donner le meilleur d’eux-mêmes.

Chargée de mission 
projets innovants

Manager de Chrysalead

Chargé de mission  
écologie populaire

Diplômée d’une école de commerce à Lyon, 
j’ai rejoint Trappes après une rencontre 
avec le Maire. Ici, je ne travaille pas sur 
des slides ou des hypothèses : je monte 
avec les habitants une épicerie solidaire, 
je coordonne la distribution gratuite de 
paniers bio pour les femmes enceintes, et 
je développe des actions pour que l’eau soit remise en régie publique. 

C’est exigeant, mais c’est utile. 
Et c’est pour ça que je suis là.

Après douze ans à accompagner des 
entreprises, j’ai posé mes valises à 
Trappes parce qu’ici, tout est à faire… et 
tout bouge. Derrière son image culturelle 
et sportive, la ville cache un vrai tissu 
économique, notamment dans la tech. 
Pour un développeur économique, c’est 
passionnant : des entrepreneurs motivés, 
des projets qui émergent, et surtout, un outil 
rare comme Chrysalead, notre incubateur 
d’entreprises, piloté directement par la Ville, 
pour soutenir l’innovation et l’emploi local. 
C’est ce genre de terrain qui donne envie de 
s’investir.

Quand on sort d’une école d’ingénieur, on vous parle beaucoup d’écologie, 
 mais trop souvent, les projets proposés restent abstraits. Ici c’est tout  
l’inverse ! On me donne les moyens d’agir, et surtout, j’ai l’assurance que  
mon travail sert à quelque chose.
Je coordonne des projets concrets : transformation 
des cours d’école en oasis, création d’abris végétalisés, 
chantiers de rénovation énergétique, formations aux 
métiers verts… Ce que je fais a du sens. Ce pour quoi 
j’ai été formé prend enfin forme, dans une ville au cœur 
de ses priorités, pour le bien-être de sa population.

Athénaïs 
SILLY

Hassane 
AÏT AHMED SI

Melen 
LE CORRE

Michèle 
MULLER

« J’aurais pu faire carrière 
dans le conseil. J’ai choisi 

une ville qui change la vie. »

« Ce que j’aime : on 
se repose pas sur 

nos lauriers. » « Trappes, c’est une ville  
qui a du potentiel — et l’envie 

de le faire éclore. »

« Ici, j’ai enfin  
les moyens d’agir  
pour l’écologie. »

Référente famille Centre Socioculturel 
Les Merisiers

Ancienne danseuse-chorégraphe, j’ai 
senti une énergie incroyable. Les projets se 
multiplient, les idées fusent, et surtout, les 
habitants sont là, présents, à l’écoute, prêts 
à s’impliquer. Égalité femmes-hommes, 
parentalité, éducation… 
Les sujets sont nombreux, mais c’est ce qui 
rend ce poste passionnant. 
Mon objectif : faire bouger les lignes, 
notamment en impliquant davantage les 
pères dans les activités familiales et en 
brisant les idées reçues. Je sens de la 
réceptivité et je sais 
qu’on va arriver à faire 
bouger les lignes.



LA GAUCHE UNIE, POUR QUE TRAPPES RESPIRE
ALI RABEH, SANDRINE GRANDGAMBE, DJAMEL ARICHI, NOURA DALI, PIERRE BASDEVANT, AMINATA DIALLO, 
JARINA SAMAD, FOUZI BENTALEB, ANNE-ANDRÉE BEAUGENDRE, SAÏD DSOULI, MURIELLE BERNARD, 
ABDELHAY FARQANE, JAMAL HRAIBA, HÉLÈNE DENIAU, AHMED KABA, SIRA DIARRA, MARC LE FOLGOC, 
FRÉDÉRIC REBOUL, CRISTINA MORAIS, SARITH SA, MIMOUNA SARAMBOUNOU

Groupes de la majorité municipale

Lorsque vous nous avez confié les responsabilités de la commune en juillet 2020, nous vivions un contexte inédit en raison de la crise 
sanitaire. Le pays sortait à peine du premier confinement, la ville faisait face à une situation sociale tendue, les attentes de la population 
étaient immenses, et notre équipe avait un mandat clair : agir, sans perdre de temps. Dès les premières semaines, la mise en œuvre 
de notre programme a été enclenchée avec détermination. Trois mois seulement après le début du mandat, 60 % des engagements du 
volet scolaire en étaient déjà appliqués. La promesse de raccourcir les délais d’inscription aux activités périscolaires a immédiatement 
été engagée, et simplifie les démarches de ses habitants, avec la perspective du J-0, jalon symbolique d’une ville. Dès notre premier 
été aux responsabilités, nous avons permis à trois fois plus d’enfants de partir en séjours de vacances. Parce que nous savons que 
l’égalité commence aussi par ces expériences, par ces souvenirs fondateurs que nous voulons offrir à tous les enfants de Trappes. 
Mais ce volontarisme n’était pas un coup d’éclat : c’était le début d’une dynamique inscrite dans le temps long. Nous avons montré, 
mois après mois, qu’il n’y avait pas de fatalité et que l’action permanente était la clé de la transformation de notre ville. La rénovation 
de l’espace public, la requalification de quartiers, la lutte contre les incivilités : tout cela n’est pas simple, mais tout cela est possible, 
lorsque la volonté politique s’appuie sur une organisation rigoureuse, un cap clairement énoncé, et un profond respect pour les habitants.
Trappes, ville populaire, est aussi devenue une ville d’innovation sociale. Nous avons lancé les paniers d’Ima, des paniers bio distribués 
gratuitement aux femmes enceintes pour les protéger des perturbateurs endocriniens. Nous avons lancé les travaux de notre future 
épicerie solidaire, pour répondre aux difficultés sociales des publics les plus précaires. Mais réparer les injustices ne suffit pas. Il faut 
aussi viser l’excellence. C’est ainsi que Trappes est devenue la seule ville de France jumelée avec la Comédie-Française, offrant à ses 
habitants un accès direct à l’une des plus grandes institutions culturelles du pays. Également, nous avons signé une convention avec la 
prestigieuse École de physique et de chimie industrielle de Paris, pour que de jeunes Trappistes puissent y faire leurs stages et se projeter 
dans des métiers scientifiques. C’est aussi le sens de notre partenariat avec La Cordée, qui prépare des jeunes de Trappes aux concours 
de la fonction publique, afin qu’ils deviennent demain eux aussi les bâtisseurs de ce pays. 
Là où il y a une volonté, il y a un chemin. À Trappes, ce chemin, nous l’avons ouvert ensemble.

GROUPE DES ÉLUS COMMUNISTES
GÉRARD GIRARDON, ALIÉNOR EBLING, AURÉLIEN PERROT, HOUSSEM DHAOUADI, CATHERINE CHABAY, SUZY LEMOINE, 
COLETTE PARENT, MAXIME VELAY

Depuis 5 ans, à travers nos délégations respectives, nous avons travaillé au sein de la majorité. Pour pallier les manquements de l’État, 
notre police municipale a été renforcée avec une brigade de soirée accompagnée de 2 chiens, des caméras commencent à être installées. 
Assurer la sécurité de nos concitoyens, lutter contre les incivilités, les dégradations sont l’une de nos préoccupations.
Pour une ville plus propre et plus écologique, le recyclage de masques, d’huiles usagées et de mégots et l’augmentation du nombre de 
poubelles de rue ont été notre première action. Les caméras intelligentes réduisent le nombre de dépôts sauvages. Nous avons participé 
à différents projets portés par la ville, notamment sur la géothermie.
Nous réfléchissons à créer plus d’itinéraires cyclables et piétons. L’opération 1 vélo 1 collégien (prêt aux élèves en fin d’année de 4e qui 
en font la demande) permettra de sensibiliser les Trappistes au vélo et à la marche. 
Alors que la population rencontre souvent des difficultés à acheter des produits bio chers, nous avons fait le choix d’intégrer dans 
nos restaurants scolaires plus de produits locaux et de qualité. Le Programme de Réussite Éducative a évolué au fil des attentes 
ministérielles, à budget en baisse. Désormais, les adolescents peuvent bénéficier d’aide afin de leur éviter de quitter le système éducatif 
sans perspective d’avenir. 
La Maison des Parents Simone Veil aide les parents à prendre conscience de leurs capacités éducatives. Le kit des 1000 premiers jours 
donné à l’occasion d’une naissance permet de fidéliser les familles. 
Trappes a vécu sept décennies de gestion communiste. Nous avons contribué à partager nos connaissances historiques de la ville à 
toute la population. Très bonnes vacances à tous !

Groupes d’oppositions

UNION RÉPUBLICAINE POUR TRAPPES
JOSETTE GOMILA, BENOÎT CORDIN, ANNE CLERTE-DURAND, 
PATRICK LEBOUCQ, MOHAMED KAMLI

TRAPPES À GAUCHE
VÉRONIQUE BRUNATI

FRANCE INSOUMISE
DALALE BELHOUT 

Cher(e)s trappistes, Il y a peu, le PSG gagnait la Ligue des Champions donnant lieu à des moments 
de liesse partagés dans les rues, de Jaurès à Macé, de la Boissière aux Merisiers. Quelques jours 
après, le PSG ne retenait pas la candidature de SQY pour son projet de stade qui aurait pu créer des 
centaines d’emplois et mettre un lieu de loisirs, de performance et de fierté pour tous les supporters 
à quelques kilomètres de Trappes. L’opposition exprimée avec force par les maires de gauche de SQY, 
menée par le maire de Trappes est une des raisons majeures de cet abandon alors que le soutien de 
tous les élus locaux est primordial dans ces projets structurants. Ne souhaitant pas offrir un succès 
politique au président de l’agglomération, le maire a sacrifié ce projet pourtant bon pour les trappistes. 
Parallèlement, le maire se présentait comme supporter du PSG et annonçait qu’il serait content d’avoir 
ce stade. Les mots et les actes… Le maire loue la qualité du dialogue social à la mairie et les agents 
municipaux travaillent dans une ambiance délétère, le maire loue la qualité des associations sportives et 
privent celles qui lui déplaisent des subventions municipales, le maire loue le respect entre tous et tient 
de propos arrogants avec ses opposants, Le maire se dit républicain et multiplie les attaques contre nos 
institutions, notre histoire et nos valeurs qui nous protègent et nous unissent. Nous vous souhaitons de 
très belles vacances et vous donnons rendez-vous à la rentrée.

Texte non remis.

Texte non remis.
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Trappes plage et 
ses nouveaux jeux d’eau. 
Juillet 2024
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Trappes fête  
la République  
en musique et 
en pyrotechnie. 
Juillet 2023




Bi
la
nd

em
an

da
t

38

Un cinéma 
totalement 

rénové, inauguré 
en présence de 

l’acteur Omar Sy. 
Avril 2024
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Première sortie  
des collégiens à  
la Comédie-Française.
Février 2023
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La patinoire
installée 

à La Merise  
durant 

les Féeries.
 Décembre 2022
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La nouvelle cour 
oasis Renoir 

végétalisée et 
désormais 100 % 

perméable !
Septembre 2024
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Semimarathon de  
Trappes en perpétuelle 

croissance avec une
 participation record lors 

de la dernière édition
avec 840 coureurs.  

Avril 2023
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